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MORT ET VIVANT

Noua einpruitols l'histoire suivante à
un journal français.

Il existe à Paris un individu, un jeune
homme, à qui les hasards de la vie ont fait
une bien singulire situation. Il est à la
fois mort et vivant.

Et remarquez que nous ne plaisantons
pas le moins du inonde. Ce phénomène,
cette eligie, nous n'avons même pas le
droit de le dlésigner par le nom qu'il por
te, car la loi ne le lui reconnaît pas.

Il est vrai, d'autre part, que la mme
loi ne lui assigne point un autre nom, ce
q 1 un tIIen conviendra, devient embarras-
,an t.

Voici l'explication de ce fait
Pendant la guerre, l[enri B... avait

pour camarade intime un sieur Victor G.
Un matin que les deux amis faisaient

leurs ablutions, le clairon retentit inopi-
nment. Dans leur précipitation à s'habil-
Ler, ils se trompent de capotes.

On va au tfeu. Victor G... est tué. Bien
lmieux, il est absolument défiguré par un

éclat d'obus. On ne l'aurait nême pas pli
reconnaître s'il n'avait eu sur lui sa capote,
Marquée le son nuiéro imatricule.

Mais ce numiéro n'est pas le sien, c'est
celuti d'Henri B..., qui est porté utort.

Naturellenient ce dernier proteste. On
n'a pas le tempsls de discuter avec lui et la
sottise est faite.

- Nous réglerons tout cela quand la
guerre sera finie.

A la paix, Henri, que cette substitution
n'a pas gên jusque-la, revient à iParis et
ne s'inqui-te de rien. Il continue à porter
son nomt, personne ne s'y oppose. Seule-
ment, le voilà atteint d'une maladie assez
commune, il lui vient des opinions poli-
tiques et veut être électeur.

-- Electeur ! Plaisantez-vous mais mal-
heureux vous êtes nmort.

- Vous moquez-vous de moi I
- Pas le moins du monde.
Il faut se résigner. Mais ce n'est là que

le commencement.
Chaque fois qu'il veut entreprendre

quelque chose ou prendre part à quoi lue
ce soit, 011 lui dit

-- Vous êtes nbort.

Quoique mort pourtant, il a titi cœir.
Rencontrant une jeune fille charmante, il
se mit à l'adorer. Elle, do son côté, le
trouva aimable. Demande en mariage. Les
grands-parents agréent le jeune homme.
Tout est convenu, on désigne le jour et
l'heure. Il ne manque plus qIe les papiers

uit futur.. On)î écrit dans la petite ville où
il est né.

Et, quelques jours aprs, on reçoit l'acte
de naissance d'Henri suivi de son acte de
déc-s.

- Vous ûtes donc mort t lui demande-
t-on, ou plutôt vous n'êtes pas Ilenri B...

- Mais si, répond-il, et il part pour
son pays, se fait reconnaître par ses amis,
par ses parents, par le maire lui-même,
mais il n'obtient pas pour cela qu'on le
considère comme viv'aint.

Et il nl< peut pas se marier. On prétend
qu'avec les3 témoignages de son ancien co-

lonel et des officiers (le son régiment, il

pourra serrer les liens le l'hyménée, mais
c'est une illusion, car, juslu'à ce qu'un
tribunal ait déclaré qu'il vivait, Henri B...
non-seulenient n'est pllus lui, mais il n'est
pas un autre, il n'est rien, il n'a pas le
droit d'être au nonde.

Oin se demande, en pensant à cette
étrange situation, ce <lue ferait la justice
crimuinelle ai quelquî'un veniait a assassiner
Hienri B... Le nmeurtrier- pourrait soutenîir
qu'il n' a assassiné piersonne, et l'on ne
pourrait pas prlouver le contraire.

Il n'y a qu'tune issue à c-et état des cho-
ses. C'est un jugement (lui rende son état
civil à Hlenri B...- Mais ce n'est pas là une

pectite affaire, et dlans le passé il y a eu
q uelques ca-s sitmilaires dlans lesquels la
justice a raîremienit osé prmononîcer un arrêt
en faîveuir dies réclamiiants.

Une ser'vanit irlanîdaise, se venîtanît de ses lha-
bitudles industrieuses, disait qu'elle se levait à
quatre hîeurîes du matin, faisait son feu, mettait
la chaudière sur le poêle, préparait le déjdiner
et faisait les lits avanît qu'aucun de la miaisoni fût
' bt.Itî

FAITS DIVERS

-Nous recevons une douloureuse nouvelle de
Sainte-Gertrude, comté de Nicolet.

Lundi matin, le 21 courant, la demeure d'un
cultivateur, M. Charles Hamel, est devenue la
proie des flammes, et trois de ses enfants ont
péri dans l'inendie. M. Hamel était dans son
chamip, et sa femme était allée pour quelques
imstanits au jardin, ayant laissé les enfants seuls
a la iaison. Tout à coup, la pauvre mère aper-
çut une épaisse fumée sortir des fenétres ; elle
se précipita vers la maison, miais les flammes
étaient déjà tellement violentes à l'intérieur,
qu'il lui l'ut impossible de se rendre jusqu'à ses
enfants, dont le plus âgé n'avait que sept ans.

En unm instant, plus de cent personnes étaient
réunies autour le la maison ; mais il fut impos-
sible de maîtriser l'incendie et de porter secours
aux victimes. Toute cette foule dut rester té-
moin passif du désespoir des parents et de la
mort horrible( les pauvres petits enfants.

On ne peut guère s'expliquer comment le feu
a pris si rapidement ni comment les enfants ont
pu se trouver dans l'impossibilité de sortir de la
maison, ou at moins de donner l'alarme par
leurs cris.

Le député-coroner est allé faire une enquête
sur les lieux.-J. des Trois-Rivières.

-Vendredi après-midi, le 18 courant, un ou-
raganl des plus terribles est fondu sur la paroisse
de Saint-Hypolite. Le vent a soulevé la nou-
velle église en construction à dix pieds de hau-
teur, et elle s'est affaissée sur elle-même. Des
granges, des maisons sont reiversées, des
arbres déraciiés et transportés à grande dis-
tance. Des ouvriers travaillaient dans l'église.
Le père du vi-aire de Sainit-Jérôimîe, M. Boileau,
l'entrepreprneur, a été tué sous les décombres.
C'était un chrétien dans la force du mot, qui
communiait tous les quinze jours. Dimianchie
dernier, il s'approchait le la sainte table
avec toute sa famille. La mort a pu le frapper,
niais elle n'a pui le surprendre. Il a eu le temps
le recevoir les derniers sacrenerits. Unî de ses

fils a été retiré des débris meurtri et sanis con-
naissance; oin espère cependant lui sauver la vie.
Les autres sont siins et saufs, n'ayant reçu que
de légères blessures.

-Un désastreux incendie est arrivé à Vau-
drl-uil de-riiièr-tîîeimet. Une magnifique maison
appartenant à un cultivateur de l'endroit, M.
Gilbert Daoust, ainsi que trois de ses bâtiments,
furent en un instant la proie de l'élément des-
tructeur. Les flammes, poussées par un vent
très-violent, se communiquèrent bientôt à une
autre bâtisse appartenant à M. Amable St.
Denis, qui luit aussi compléteient détruite.

Les pertes du premier s'élèvent à pas moins
de $4,000, et celles du second à $600.

Pas d'assurance sur aucune des propriétés.

UN sum ExTnlAoittN.Ari;E.-Uii petite
fille de quatorze ans, nommée Cécile Beaufort,
demeurant chez sont père, rue Bloudel, No. 36,
à Paris, se livrait ià les lectures romianesques
(lui lui avaient exalté le cerveau à tel point,
qu'elle personnifiait en elle-même les héroines
de ses livres. Quand elle revenait à la réalité,
elle était prise de violents accès de désespoir, à
la pensée qu'elle n'était qu'une pauvre ouvrière,
et qu'elle n'aurait jamais les richesses, les gran-
di-ui-s, les séductions thes personnages avec les-
quels elle s'était identifiée pendant ses lectures.

Un jour, se trouvant sous l'empire d'une tde
ces exaltations, elle ionta au quatrième étage
d'une maison proche( le celle de son père, s'en-
veloppa la tête d'un voile et se précipita dansla
rue, ou on ne releva que son cadavre mutilé.

Elle avait écrit quelques lignes pour faire con-
iaitre la cause de soit suicide.

-M. Remy Varey, de Lisgar, possède une
jeune vache Durham qui a mis au monde un
veau pesant cent huit livres le jour de sa liais-
sai ce.

-il demeure actuellement sur le chemin( le
Chiamiibly, !,uiîgnîeuil, une jeune fille qui n'est
âgée que de douze ans et qui a déjà atteint le joli
poids le 293 livres.

-Li 10 mai, il était arrivé en rade à Québec
cent quaraite vaisseaux océaniques avec un
tonnage total de 110,000 tonneaux. La pré-
sence d'une flotte aussi nombreuse à cettel pé-
riode si peu avancée de la saison le navigation
est un fiait salis précédent à Québec.

. jotrinaux allemands publient le texte
l'unte convocation adressée par les chefs du

1 ar1ti socialiste alemands à tous leurs amis d'Al-
le-mîagnîe. Le conîgrès socialiste qui se réunira à
Gotha dt 27 au 3 mai, aura pour objet de for-
tifier le parti, dont les progrès ont été constatés
aux derieîres élec-tionms pouir 1le Reichstag, et
d'aussuirtr l'unité dcîe son dléveloppemîenit.

i- itrn nE~ soi.s.- L' Abeiltlîle Catux,
Norimndie, mapporte unt fait bit-n curieux <lui
s'est ptassé damns le canîtonî d'Ournville, t-u F ramnce:

'' Uncultiva:teurn d'Oberville, niommné Bons,
avait mis dlans sou armoire la sommet dle neuf
<etst franeîis eni billets de banîque (quaitre <le cenît
franc s et unî de cinqi cenîts.)h

"Les sourtis y piénétrèrentt et se mirenît à gr-i-
gnioter la fortune duî brava cultivateur, qui mie
trouva pîluls que des miettes lorsquî'il voulut se
sernvir de son tresor. Que fait-e pour mrenitrer danîs
ses fonîds ? 1l alla troulver son pr-opriétaire, M.
Eugènea Guillotimn, comnseiller général de Daude-
ville, qui voulut bien se renîdre à Oberville ; et
là, on1 se mit enm devoir de raumasser ce qut les
-oturi-. tavaien-t bien voulu laisser.

"1 On i evoyat le touît ià Par-is, a lat bjnuue de<

Frantce, qui essaya de recomposer ces billets, mais LES ÉCHECS
en vain. L'employé de la banque chargé de ce
travail dit alors que, l'expérience ayant démon-
tré que les souris ne mangeaient pas le papier, M concernant les Èchecs a
mais le déchiquetaient pour en tapisser leurs M. r No. 512, rue St. Bonaventure, Montréai.
nids, il serait utile d'en rechercher les frag-
ments.

'<En effet, M. Bons ayant deioli la muraille .1 tressolutionsjustes desproblènes No-. 20,21, 22 et
où se trouvait établi le nid de ses rongeurs, 23So.uC.A.sBjvstesaInt-ci.
trouva tous les morceaux qui manquaient pour lan-ais et H. M., Québec N. P., -Strel A. C., Saint
reconstituer ses billets de banque, et il a le bon- jean C. A. Boivîn, Iaint-Ilyaciiitle: h. O. p., Suer-
heur aujourd'hui d'être intégralement rem- broke Dr. D., J. E. (iroux. J. L. P.,M. 'iet P. 0. Tiroux, Montréil , J. A.tsuon, MNortéal.w-

23: . tn.Ma..ABovnSan- ante

CoMBiEN D-E TEMP'.s US UCRAIPA U 1) PEUT VIvRE
SANS MAN;R.-Unîe curieuse expérience vient
d'être faite à ce sujet en France.

Il y a sept ans, le 15 janvier 1870, nun natura-
liste, M. Margelidet, a enfermé un crapaud au
fond d'une cavité pratiquée dans ue pierre,
puis il a rebouché la cavité et srré le tout.

Il y a quelques jours, la cavité a été débou-
chée au Muséum d'histoire de Lille.

Le crapaud était parfaitement vivant, mais
dans ure grande somunolence, dont il n'est pas
encore sorti. Il a été jusqu'à présent impossible
de faire prendre aucune nourriture à cet extra-
ordinaire animal.

-. Une femme appartenant au meilleur monde
et que la chronique du htighi-life a signalée sou-
vent parmi les plus élégantes et les plus jolies,
Mme la comtesse de P . . ., vient de se suicider
en se tirant un coup de revolver dans la tête.

Mme de 1P. . . ., 'origine allemande, habitait
un hôtel, 51, avenue le la Grande-Armée.
Veuve depuis plusieurs années, elle était sur le
point de se remarier. Samedi soir, elle reçut
une lettre lui annonçant un ajournement dans
les projets d'union formés.

Aux termes de cette lettre, la jeune femme
comprit sans toute qlue cet ajournement n'était
qu'une rupture déguisée. Avec un incroyable
sang-froid, elle se rendit dans sa chambre,
prit un pistolet, le chargea elle-miîie, l'appuya
sur son front et lâcha la détente.

Au bruit de la détonation, ses gens accon-
rurent et la trouvèrent évanouie, baignant dans
son sang. M. le docteur Pinel, lui se trouvait
au bal du XVIe arrondissement, tut immédiate-
ment appelé et réussit à extraire la balle. Mais,
malgré les soins de l'habile praticien, Mte de
P. . . . est morte hier matin à huit heures.

Elle n'avait que trente-cing ans.

V2VRIÉTÉ8

Les proverbes espagnols sont au rabais de ce
tenmps-ci, mais celui-ci est au pair : " A dix-huit
ans, mariez votre fille à son supérieur ; à vingt
ans, à soit égal ; mais à trente, à quiconque en
voudra."

Dans un théâtre, X .... ronflait le soli mieux
aux fauteuils d'orchestre.

Son voisin, impatienté, le secoue par le bras
-De gráce, monsieur, lui dit-il, réveillez-

vous ou, t tmoins, dormez en silence. . . .
-Et depuis quand n'a-t-on plus le droit de

dormir aux pièces de cet auteur ? dix X.....,
en se frottant les yeux.

-Monsieur, vous dom-niez trop haut.
-Je vous empêche d'écouter la pièce ?
-Non, monsieur, vous m'empêchez de dormir

moi-même, et ie forcez de l'entendre, c'est ce
dont je me plains.

Pauvre auteur

LE JEU DE DAMES

Les personnesqiui auiiraiemn t des problèmes à nuous en-
voyer pour être publiés, devront les adresser à l'éditeur
du jeu le Dames, bureau de L'Opinion Publique, Mont-
réal.

PROBLÈME No. 75
NOIRS

IBO, e Illl d '0àVSenEeÈ

41 13 EE

* E4 E E Mlà, 1

Les Blancs louent et gagnenit

Solution du Problème No.73
Les Blancs jouent Les Noirs jouent

de de
59 53 46 48
5u 51 55 58
29 24 17* 52

72 9 48 53
9 2* le reste se voit

il doit y avoir îm pion noir sur la case 54 du problème
73, ce qui fait que le coump ne se prend pas.

Nous prenons ce, problèmes dans uîn recueil de France
qui ne contient que cinquante cases, tandis que notre
damier en contient 72. Ceci nous donne beaucoup de
difficuilté pour placer nu, pièces: mais noums téchuerons,-
àl l'avenir d'éviter toumte erreur de ce genre.

on. iass.
Solutions justes du problème No. 23 :MM. C. A.

Boivin. Saint-Hyacintlhe: A. C., Saint-Jean ; P. (.
(Giroux, J. L, P., M. Toupin, Dr. D., J. E. Giroux,
Montréal: L. O. P., Sherbrooke; Il. M. et Z. Delau-
nais, Québec; N. P., Sorel; J. A. Cusson, Northan-
ton, Mass.

M. J. L. P., Montréal.-Nouis avons une grande quan.
tité de problèmes en portefeuille, et l'étiquette veut que
le vôtre ne passe qu'à son tour.

PROBLÈME No. 26.

Composé par M H. E. PoUiu, Marievillh.
Noirs.

il atma
a a ei

Blancs.

,SLTO DU No E22

44n 4
r e

4 4 x4 K
r r rnu

4lancs
Le rlac joet.fn éce rtmt jn3cus
sI hTIO DUP «4Ll *o 2

Blancs.

SC 6e C )
2 D6e T R
3 D 3e R bt-hee et mat.

(A)

2 D ler F R
:i D 4e F ) échec et mat.

Noirs.

I R 4e F D (A
2 R 5e D

1 It 5e l
2 R 5e 1)

PROBLÈME No. 27.

Composé par M. J. W., Montréal.
Blancs. Noirs.

1 R 2e F t) 1 R 5e F 1)
21)ler FD 2 P 4eC1)
3 F 7e T )
4 P 4e C D
Les blancs jouent, font échec et mat en 3 coups

sOLUTION DU PROBLaME NO. 23.
Blancs. Noirs.

1 P 8e F D fait F 1 Roi joue
2 F fait échec et mat.

AVIS AUX DAMES.
Le soussigné informe respectueusement lés

)ames de la ville et de la campagne, qu'elles
trouveront à son magasin de détail, No. 196, rue
St. Laurent, le meilleur assortiment de Plumes
d'A utruches et de Vautours, tde toutes couleurs ;
aussi, réparages de Plumes de toutes sortes exé-
cutés avec le plus grand soin, et Plumes teintes
sur échantillon sous le plus court délai ; Gants
nettoyés et teints noirs seuleient.

J. H. LE.BLAlIa. Atelier ; 547, rue Craig.

Un article dont le besoin se faisait sentir des
puis longtemp)s et qui ne vient que dl'être con-
nu, c'est le Rénovateur Parisien de Luby pour
la chevelure. Quelques applications comme
toilette ordinaire pour les cheveux sonît tout ce~
qui est nécessaire pour rendre aux theveux gri
leur couleur primitive, après quoi une seule ap-
plication par semaine suflira. 11 donine à la
chevelure un parfum et un luisant magnifiques,
et entretient la tête fraîche et exempte de souil-
lure. C'est le grand favori des dames pour leur
toilette, en ce qu'il ne souille nullement les
étoffes les plus délicates. En vente dans toutes
les pharmacies, en grandes bouteilles de 50 cen-
tins. Devins et Bolton, pharmaciens, Mont-
réal, sont les agents pour le Canada.

NAISSANCE
A Montréal, le 23 mai, la dame dte Joseplh-HerniiaH

Beaudry, éer., teneur de livres, un fils.

MA RIAGE
Aux Trois-Rivières, mercredi, le 23 du tourant. par tm

Rév. M. Loranger, cousin de la mariée,. Odilon Desma-
rais, écr., asvocat. de Saint-H-ac-inthe, à D)11e Marie
Louise Herminie Gélinas, fille àe feu Raphaël Géinas
marchand, de Montréal.

DECES
A Québec, le ,2 avril dernier, à la deieure de son beau-

père, M. Charles Garriépy, après une maladie de huit
jours. à l'àge de 20) ans 2 mois et 10 jours, Ull1e Marie.
Emélie-Azilda Archambault ei-devant de Montréal.

]SAPO]~E]JOJT "R0Y
M AR LCH-AN D-TA ILLE IJUR1

No.90, RUE NOTRE-DAME, MONTREAL.
M. Napoléon Roy a constamment en mains un assorti-

nient complet de HARDEs FAITES. Tout ordre exécuté
sous le plus court délai. Aussi, MR RCE Rv.s ASsORTtIS.

Conditions: comptant. 8.1526-102


